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Die IV ist für uns Pädiater ein wichtiger versicherungsmedizi-
nischer Partner. Durch sie konnten in der Vergangenheit viele 
Leistungen für unsere chronisch kranken, jungen Patienten 
finanziell abgedeckt werden.

In den letzten Jahren sind wir Pädiater zunehmend mit Abwei-
sungen von Leistungsbegehren konfrontiert, variierend von 
Kanton zu Kanton. Eine mit der Diskussion mit der IV beauftrag-
te multidisziplinäre Gruppe (G13) konnte über lange Zeit keine 
Verbindung herstellen. Nach einem ersten viel versprechenden 
Kontakt vor einigen Monaten wurde eine Sitzung vereinbart, die 
dann von den Verantwortlichen bei der IV verschoben und trotz 
Drängen unserer Delegierten nie nachgeholt wurde. 

Unsere Mitglieder haben deshalb mit einem von vielen Päd-
iatern unterschriebenen Brief reagiert, in welchem sie ihre 
Unzufriedenheit mit der Abwehrhaltung der IV ausgedrückt 
haben. Nach einem ersten Kontakt mit einem Verantwortlichen 
der IV und einem dezidierten Brief der Copräsidenten an den 
IV-Direktor ist es zu einem Gesprächstermin anfangs Dezember 
gekommen. 

Wir hoffen, dass diese Diskussionen zu einer akzeptablen 
Lösung der aktuellen Probleme führen, die vor allem die Ge-
burtsgebrechen Ziffer 390/395 (Lähmungen) und 404 (ADHD) 
betreffen. Andernfalls würden wir nicht davor zurückschrecken, 
die politischen Instanzen zu involvieren.

30. November 2008 
Michaël Hofer, Lausanne

Übersetzung:  Stephan Rupp, Einsiedeln

Endlich zeigt sich die IV gegenüber Pädiatern 
gesprächsbereit

L’assurance invalidité est un partenaire important pour les 
pédiatres en matière assécurologique. Egalement, pour nos 
jeunes patients qui souffrent de maladies au long cours, l’AI 
avait permis dans le passé une prise en charge financière de 
nombreuses prestations.

Depuis quelques années, les pédiatres sont confrontés à des 
refus de prise en charge qui sont variables selon les cantons. 
Un groupement multidisciplinaire chargé de discuter avec l’AI 
(G13) se heurte à des fins de non-recevoir de la part de cette 
institution. Malgré un contact positif il y a de nombreux mois, 
une séance de discussion avait été reportée par le responsable 
de l’AI sans qu’un nouveau rendez-vous ne soit donné, et cela 
malgré les efforts de nos délégués.

Nos membres ont réagi avec une lettre signée par de nombreux 
pédiatres pour exprimer leur exacerbation face à ce blocage. 
Suite à un premier contact avec un responsable de l’AI et un 
courrier très ferme des co-présidents au directeur de l’AI, un 
rendez-vous de discussion est agendé pour début décembre.

Nous espérons que ces discussions permettront de trouver des 
solutions acceptables aux problèmes actuels, qui concernent 
principalement les infirmités congénitales, chiffres 390/395 
(troubles moteurs cérébraux) et 404 (syndrome psycho-orga-
nique). Si ce n’était pas le cas, nous n’hésiterons pas alerter 
les autorités politiques fédérales.

30 novembre 2008
Michaël Hofer, Lausanne

L’AI enfin disposée à discuter avec les pédiatres!




